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Créée en 1994, Terre & Humanisme sensibilise et forme le grand 
public ainsi que les professionnels de la terre à une agriculture 
écologique, respectueuse du vivant dans son ensemble.
En France et à l’international, elle accompagne la transition 
vers des pratiques durables, qui respectent la biodiversité, sont 
résilientes face aux changements climatiques, améliorent les 
conditions de vie à travers l’autonomie et la sécurité alimentaire.
Association reconnue d’intérêt général et organisme de 
formation, Terre & Humanisme est labellisée « Don en confiance » 
depuis 2016. Elle est contrôlée chaque année par un commissaire 
aux comptes et met en œuvre tous les moyens dont elle dispose 
afin d’améliorer sa transparence financière.
Terre & Humanisme définit l’agroécologie autour de 3 piliers 
et 12 principes. Elle remet l’humain et les ressources naturelles 
au centre des préoccupations. Afin de partager, transmettre et 
soutenir l’agroécologie, Terre & Humanisme s’est structurée 
autour des 3 pôles d’activités suivants :

L’ASSOCIATION TERRE & HUMANISME

6 - L’ANIMAL, complémentaire 
des plantes et des sols

1 - SOBRIÉTÉ ÉNERGÉTIQUE 
et gestion optimale des ressources,

garantes de durabilité

3 - DES SOLS VIVANTS pour nourrir 
des plantes saines

PILIER SOCIAL
Cultiver la solidarité et la responsabilité 
sociale dans une démarche éthique 
et équitable

PILIER ÉCONOMIQUE
Se réapproprier une économie inclusive 
au service du bien commun4 - L’EAU essentielle à la vie sur terre : 

un bien commun à préserver

2 - LA BIODIVERSITÉ au cœur 
d’agroécosystèmes résilients

7 - LA SOUVERAINETÉ ALIMENTAIRE 
au service du droit à l’alimentation pour tous·tes

9 - UN PARTAGE HORIZONTAL 
des compétences et des connaissances

8 - DES AGRICULTURES PAYSANNES 
à taille humaine

11 - DES FERMES VIABLES ET VIVABLES 
au fil des générations

10 - DES ÉCONOMIES SOCIALES ET SOLIDAIRES,
relocalisées afin de favoriser l’emploi
et l’autonomie à toutes les échelles de territoire

12 - DES FILIÈRES JUSTES ET TRANSPARENTES 
des prix justes à chaque maillon de la chaîne

5 - L’ARBRE aux multiples 
interactions vertueuses

PILIER ÉCOLOGIQUE
S’inspirer du fonctionnement 

des écosystèmes pour préserver 
l’environnement et les ressources

Le fonctionnement associatif de Terre & Humanisme est complété 
d’une gouvernance partagée, qui intègre des espaces de décision, 
mobilisant salariés, bénévoles et administrateurs.
L’association s’est d’abord mobilisée sur des projets de solidarité 
internationale en Afrique de l’ouest, en soutien aux actions de 
Pierre Rabhi, puis rapidement en France avec le Mas de Beaulieu 
en Ardèche. Ce double ancrage est la spécificité de Terre & 
Humanisme et présente une véritable force pour accomplir sa 
mission.
En août 2022, Terre & Humanisme fait l’acquisition de la ferme 
de la Noria, dans le nord du Gard, pour développer ses actions 
autour de l’agroécologie paysanne en France.

Agroécologie 
citoyenne

Agroécologie 
solidaire

Agroécologie 
paysanne

L’ Agroécologie
en 3 piliers
et 12 principes
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LA FERME DE LA NORIA : CONTEXTE ET ENJEUX
La ferme de la Noria, située sur la commune de Robiac-Rochessadoule, à proximité de Bessèges dans le nord du Gard, dispose 
d’une surface utile de 4,25 hectares et de plusieurs bâtiments, dont des gîtes, un hangar et des caves. Cette ferme, à vocation 
maraîchère et cultivée en agriculture biologique depuis 20 ans par les précédents propriétaires, a été rachetée par Terre & 
Humanisme en 2022.
À l’automne 2022, l’équipe de Terre & Humanisme a réalisé une enquête participative sur le territoire, qui a permis d’effectuer 
un diagnostic et d’identifier des partenaires aux niveaux national et local. Cette phase a contribué à définir de manière plus 
précise les objectifs et les ambitions du lieu.

LES ATTENTES DES ACTEURS DU TERRITOIRE
Depuis que Terre & Humanisme a acquis la ferme de la Noria, 
les équipes sont chaleureusement accueillies par les acteurs 
locaux, qui voient en la Noria l’une des fermes phares pour 
accompagner la transition agroécologique et alimentaire du 
territoire de la Communauté de Communes Cèze Cévennes.
L’association est attendue pour participer aux espaces d’échanges 
lors des phases de diagnostic et de co-construction. Les attentes 
sont élevées en termes de production et de vente de fruits 
et légumes locaux, ainsi que pour développer des activités 
complémentaires.
Pour l’aide alimentaire, l’objectif est de permettre aux 
bénéficiaires d’accéder à des produits frais et de qualité.

Terre & Humanisme et la ferme de la Noria répondront à ces 
attentes en s’engageant activement dans la réalisation de 
ces objectifs.

L’OFFRE ALIMENTAIRE : CONSOMMATION, PRÉCARITÉ 
ET LIEN SOCIAL
L’offre alimentaire sur le territoire présente des lacunes, avec 
une restauration collective qui peine à atteindre les objectifs 
de durabilité des produits, fixés par la loi du 1/01/2022 (50% 
de produits durables et de qualité dont au moins 20% de 
produits bio (ou en conversion)). Les lieux de vente rencontrent 
également des difficultés pour s’approvisionner localement, 
malgré la présence de quelques épiceries bio. Les agriculteurs 
locaux ont du mal à trouver des débouchés en raison du manque 
de volumes de production et de capacité de transformation.
Le régime alimentaire des habitants ne répond pas aux enjeux 
environnementaux et sociaux, avec une consommation excessive 
de produits carnés transformés et un manque de produits 
végétaux, de qualité et respectueux des saisons. La précarité 
alimentaire et l’enclavement du territoire conduisent à une 
augmentation de la demande d’aide alimentaire, qui ne permet 
cependant pas d’accéder à des produits de qualité et locaux.

LA SITUATION FONCIÈRE
Le territoire de la Communauté de Communes fait face à des 
défis importants dans le secteur agricole. La diminution du 
nombre de fermes et la concentration des terres agricoles 
sont des réalités préoccupantes. De plus, le vieillissement 
de la population agricole et le désintérêt croissant pour la 
profession sont des problèmes supplémentaires. La déprise 
agricole, l’artificialisation des terres et la préservation des 
milieux aquatiques constituent des défis majeurs.
Malgré ces défis, le territoire dispose d’atouts et d’opportunités, 
tels qu’un foncier communal à transmettre et l’intérêt croissant 
des nouveaux habitants pour un accès local à des produits 
de qualité.

LA SITUATION AGRICOLE ET ALIMENTAIRE
DU TERRITOIRE
La Communauté de Communes Cèze Cévennes développe 
depuis 2021 un Projet Alimentaire Territorial (PAT)  « Du champ 
dans nos assiettes » dont l’objectif est de «promouvoir et de 
concourir à une alimentation saine et de qualité sur le territoire 
intercommunal et de développer une filière économique de 
proximité adossée à la production agricole locale.»
La production agricole du territoire est actuellement insuffisante 
pour subvenir aux besoins alimentaires de sa population. La 
Noria souhaite maintenir sa fonction nourricière en fournissant 
les consommateurs, lieux de restauration privés ou collectifs, 
et épiceries en produits de qualité à des prix abordables. 

Mais le projet a également vocation à contribuer à la 
sensibilisation des consommateurs et à la synergie des 
acteurs de l’agriculture et de l’alimentation, en participant 
aux espaces de concertation et de co-construction  - comme 
le PAT -  vers un système alimentaire durable et solidaire. 

En préservant l’activité agricole de la ferme et en soutenant 
l’installation de nouveaux agriculteurs, Terre & Humanisme 
via la ferme de La Noria contribuera à préserver l’agriculture 
locale, à favoriser une alimentation de proximité et à 
promouvoir des pratiques durables.

Terre & Humanisme et la ferme de la Noria souhaitent 
répondre concrètement à ces enjeux en développant une 
offre alimentaire locale, en favorisant la consommation 
responsable et en renforçant le lien social à travers des 
actions de sensibilisation.



4

LES OBJECTIFS 
ET AXES D’INTERVENTION
La ferme de la Noria souhaite jouer un rôle central dans la 
transition agroécologique du bassin de Bessèges, tout en 
répondant aux besoins essentiels de la population en matière 
de sécurité alimentaire, d’accès à une alimentation saine, et 
de justice sociale et économique. Notre vision est de créer 
un système agricole résilient et équilibré, favorisant une 
cohabitation harmonieuse entre l’homme et la nature, guidé 
par les principes de l’agroécologie.

Cette ferme sera un lieu d’expérimentation, de production, et 
de rencontres, afin de stimuler la collaboration, le partage de 
connaissances, et l’innovation dans le domaine de l’agriculture 
durable. Elle impliquera activement les agriculteurs, les 
communautés locales, les instituts de recherche agronomique, 
ainsi que le grand public.

Le fonctionnement de la ferme sera basé sur un partenariat 
entre l’association Terre & Humanisme et un collectif de 
paysans. Cette collaboration étroite permettra de combiner 
l’expertise et les ressources de l’association avec le savoir-
faire et l’engagement des agriculteurs, favorisant ainsi une 
la construction  d’un système agricole résilient et équilibré, 
selon les principes de l’agroécologie.

Le projet se focalise sur cinq axes 
d’intervention majeurs :

INSTALLATION D’UN COLLECTIF DE PAYSANS
pour la production d’aliments sains et accessibles.

INNOVATION ET EXPÉRIMENTATION 
AGROÉCOLOGIQUE,

visant à développer des pratiques agricoles durables.

RENFORCEMENT DES COMPÉTENCES 
ET DES CONNAISSANCES EN AGROÉCOLOGIE
des acteurs du territoire, afin de partager et de diffuser 

les savoirs dans la communauté.

ANIMATION DE LA COMMUNAUTÉ LOCALE
ET DES PARTENARIATS,

pour favoriser l’engagement et la collaboration.

SOLIDARITÉ ALIMENTAIRE
en contribuant à la sécurité alimentaire des populations

vulnérables, garantissant un accès équitable
à une alimentation de qualité.

1

2

3

4

5

TERRE & HUMANISME
& LA NORIA
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AXE 1 : 
INSTALLATION COLLECTIVE 
ET PRODUCTION AGROÉCOLOGIQUE

La ferme de la Noria s’engage à installer un collectif de paysans, qui 
produira des aliments sains et accessibles, en cultivant localement 
des fruits et légumes biologiques dans une démarche agroécologique 
et de restauration de la biodiversité. Pour cela, plusieurs approches 
seront mises en œuvre :

L’AGROFORESTERIEL’AGROFORESTERIE
pour intégrer des arbres et des cultures dans le même système 
agricole, favorisant la diversité des espèces végétales, créant des 
microclimats bénéfiques et renforçant la résilience des cultures

DES BANDES FLEURIESDES BANDES FLEURIES
plantées, pour attirer les insectes pollinisateurs et favoriser 
la biodiversité

DES HAIESDES HAIES 
sur l’ensemble de la ferme entre les parcelles pour remplir un 
ensemble de services écosystémiques, offrir un habitat pour la 
biodiversité animale et contribuer à la régulation des ravageurs 
des cultures

DES HABITATS SPÉCIFIQUES POUR LA BIODIVERSITÉDES HABITATS SPÉCIFIQUES POUR LA BIODIVERSITÉ 
créés, tels que des nichoirs pour les oiseaux et chauve-souris, des 
mares, offrant des refuges et des lieux de reproduction pour de 
nombreuses espèces

L’INSTALLATION D’UN POULAILLER MOBILEL’INSTALLATION D’UN POULAILLER MOBILE
permettra d’améliorer l’agro-écosystème, notamment en valorisant 
les bio-déchets de la ferme en source de fertilité pour les cultures. 
Les poules sont également de précieux auxiliaires, en régulant 
des espèces pouvant occasionner des dégâts, ce qui propose une 
alternative viable à l’utilisation de pesticides 

Ces actions contribueront à préserver les écosystèmes, à créer un 
environnement résilient et propice à la coexistence des différentes 
espèces, favorisant la régénération des écosystèmes locaux et des 
sols et produisant des légumes et fruits de qualité. 

L’INSTALLATION D’UN COLLECTIF DE PAYSANSL’INSTALLATION D’UN COLLECTIF DE PAYSANS
En parallèle, Terre & Humanisme s’engage à soutenir l’installation 
d’un collectif de paysans qui embrassent des pratiques agricoles 
innovantes et durables.

Une attention particulière sera accordée au micro-maraîchage sur 
sol vivant, une méthode qui met l’accent sur la préservation et la 
stimulation de la vie du sol. En pratiquant le micro-maraîchage, 
les maraîchers s’efforceront de créer des écosystèmes équilibrés 
où les organismes bénéfiques peuvent prospérer. Cela favorisera 
la rétention d’eau dans le sol, améliorera la disponibilité des 
nutriments pour les plantes et encouragera la biodiversité, 
créant ainsi un environnement plus résilient et durable pour la 
culture des légumes. 
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AXE 2 : 
INNOVATION ET EXPÉRIMENTATION 
AGROÉCOLOGIQUE
Terre & Humanisme souhaite mener des expérimentations 
agroécologiques en étroite collaboration avec divers acteurs tels que 
des chercheurs, des universitaires, des associations paysannes, des 
agriculteurs, et des institutions locales. L’objectif est de promouvoir 
des pratiques agricoles durables et innovantes qui préservent 
l’environnement et favorisent la résilience des écosystèmes. 

Dans le cadre de ces expérimentations, une importance sera accordée 
à la recherche-action autour de la technique des litières forestières 
fermentées, également connues sous le nom de Lifofer. Cette technique 
de préparation et d’utilisation d’un bio-stimulant auto-produit 
localement à base de micro-organismes présente des avantages 
tels que l’amélioration de la structure du sol, l’augmentation de la 
biodisponibilité des micro éléments essentiels, la stimulation de la 
croissance des plantes et leur résistance accrue au stress hydrique. 

En parallèle, nous avons établi un partenariat stratégique avec 
AGROOF, une coopérative spécialisée dans l’agroforesterie. Cette 
collaboration nous permettra de mener des expérimentations ciblées 
sur l’adaptation des espèces végétales et les systèmes de culture 
agroforestiers, notamment le jardin-forêt et le verger-maraîcher.

En collaboration avec l’Institut Agro Montpellier, nous élaborerons 
des protocoles d’expérimentation et des critères d’évaluation 
rigoureux. Ces protocoles permettront de mesurer de manière 
précise les améliorations de la qualité des sols résultant de ces 
pratiques agroécologiques. Les données ainsi collectées serviront à 
documenter les évolutions écosystémiques et à mettre en évidence 
les avantages concrets de nos méthodes en matière de préservation 
de la biodiversité, de réduction de l’érosion des sols et de protection 
de la ressource en eau.

Par ailleurs, la forme juridique choisie pour notre ferme, celle 
d’un collectif de paysans producteurs, en partenariat avec une 
association, représente en elle-même un champ d’expérimentation, 
tant par sa forme innovante que par l’organisation commune du 
travail qu’elle requiert. Ce modèle pourra servir d’inspiration aux 
collectivités territoriales désireuses de favoriser l’installation de 
paysans sur leur territoire.

Les résultats de ces expérimentations et de nos recherches 
seront consolidés dans un rapport de capitalisation et un 
rapport de mesure d’impact, qui seront accessibles librement 
à tous. Notre objectif fondamental est de partager les 
connaissances acquises et de favoriser leur diffusion auprès 
d’un large public. En outre, nous organiserons chaque année 
un séminaire en présence de nos partenaires impliqués, 
afin de présenter les résultats obtenus et de promouvoir un 
échange fructueux autour de nos travaux.



7

les techniques agroécologiques. Ces modules couvriront 
divers domaines tels que l’agroforesterie, la préparation de 
litières forestières fermentées, l’utilisation de bio-stimulants, 
le compostage, le micro-maraîchage, et bien d’autres encore.

ACCOMPAGNEMENT PERSONNALISÉ :ACCOMPAGNEMENT PERSONNALISÉ : 
mise en place d’un service d’accompagnement personnalisé de 
la part de Terre & Humanisme, comprenant une expertise et des 
conseils adaptés à la situation spécifique de chaque agriculteur, 
des visites sur les exploitations agricoles et une résolution des 
problèmes rencontrés sur le terrain.

MISE EN RÉSEAU :MISE EN RÉSEAU :
organisation de rencontres régulières pour favoriser les échanges 
d’expériences et la création de liens entre agriculteurs, avec la 
possibilité de mettre en place des groupes de travail, des forums 
ou des réseaux professionnels.

AXE 3 :
RENFORCEMENT DES COMPÉTENCES ET DES CONNAISSANCES 
EN AGROÉCOLOGIE DES ACTEURS DU TERRITOIRE
Dans le cadre de cet axe, Terre & Humanisme via la ferme de la Noria 
envisage de proposer un ensemble d’activités en partenariat avec 
les organisations paysannes du territoire. L’objectif est de renforcer 
les compétences et les connaissances des agriculteurs déjà installés 
ou souhaitant s’installer dans le domaine de l’agroécologie et des 
pratiques durables.

Le développement de techniques agroécologiques à faible 
mécanisation sur petites surfaces, avec une charge de travail 
raisonnable pour l’agriculteur, répond aux attentes des nouveaux 
agriculteurs non-issus du milieu agricole. 

PARTAGE DES CONNAISSANCES :PARTAGE DES CONNAISSANCES : 
organisation d’ateliers et de séminaires pour présenter les 
pratiques agroécologiques, la gestion des sols, la biodiversité, 
la gestion de l’eau, etc.

FORMATIONS PRATIQUES SUR LE TERRAIN :FORMATIONS PRATIQUES SUR LE TERRAIN :
fidèle à notre vocation initiale de transmission, nous élaborerons 
des modules de formation pratique, offrant ainsi aux agriculteurs 
l’opportunité d’apprendre en mettant directement en œuvre

AXE 4 : 
ANIMATION DE LA COMMUNAUTÉ 
LOCALE ET DES PARTENARIATS
La mobilisation de la communauté locale et les partenariats jouent 
un rôle essentiel dans le projet, favorisant la sensibilisation collective 
et la collaboration entre les citoyens, les collectivités locales et les 
agriculteurs. La création d’un statut juridique sous forme de SCIC 
(société coopérative d’intérêt collectif) facilitera les synergies entre 
ces différents acteurs.

Le projet rassemble une diversité d’acteurs locaux, tels que les 
acteurs publics (Mairie, Communauté de Communes, Parc Naturel 
Régional des Cévennes), les organismes locaux de solidarité (CCAS), 
les organisations paysannes (CIVAM, ADDEAR, Terre de liens), les 
agriculteurs et les habitants, créant ainsi une dynamique coopérative 
et permettant l’échange de connaissances et d’expériences.

L’implication active de la communauté renforce le lien social et 
favorise le vivre-ensemble. Des actions concrètes, telles que des 
portes-ouvertes, des séminaires et des ateliers d’échanges, seront 
organisées pour favoriser le partage d’expériences et la diffusion 
des pratiques agroécologiques. 

Comme énoncé plus haut, nous prévoyons la création d’une 
Société Coopérative d’Intérêt Collectif (SCIC) à moyen terme, 
en collaboration avec les collectivités locales, les organisations 
paysannes, l’association et le collectif d’agriculteurs, afin 
de favoriser la gouvernance partagée, l’implication des 
parties prenantes et la recherche de solutions innovantes 
pour garantir la sécurité alimentaire du territoire tout en 
préservant la biodiversité.

AXE 5 :
SOLIDARITÉ ALIMENTAIRE
Terre & Humanisme accorde depuis longtemps une grande 
importance à la sécurité alimentaire et est consciente des enjeux 
de précarité alimentaire qui existent sur le territoire Cèze Cévennes.

La ferme de la Noria souhaite s’ouvrir à un public large en ciblant 
particulièrement les personnes les plus vulnérables. Plusieurs 
actions pourraient être envisagées dans le but de rapprocher ces 
personnes de leur alimentation et du travail de la terre et de les 
sensibiliser : récolte à la ferme, ateliers pratiques, jardins partagés...

À moyen terme, l’association envisage la construction d’un programme 
plus vaste visant à lutter contre la précarité alimentaire et à 
promouvoir la démocratie alimentaire. Pour atteindre cet objectif, 
Terre & Humanisme via la ferme de la Noria envisage d’explorer 
des solutions novatrices telles qu’une caisse de sécurité sociale de 
l’alimentation, qui garantirait un accès équitable à une alimentation 
saine et de qualité pour tous les habitants du territoire. En ce sens, 
des rencontres et échanges ont déjà eu lieu avec des acteurs du 
mouvement national “pour une sécurité sociale de l’alimentation”.

La réalisation de ce projet nécessitera la collaboration étroite avec 
les acteurs de la solidarité, les organisations paysannes du territoire, 
les collectivités locales et d’autres parties prenantes.

Les actions innovantes qui émergeront de ce processus multi-acteurs 
seront inspirées par les initiatives déjà en cours ailleurs en France 
et pourront à leur tour apporter des enseignements constructifs 
pour renforcer les projets existants ou émergents.

Il est important de souligner que ce projet de sécurité sociale de 
l’alimentation est actuellement à l’étape de réflexion. Sa mise en 
œuvre dépendra de divers facteurs tels que la disponibilité des 
ressources, la mobilisation des partenaires et l’engagement des 
parties prenantes concernées.

Cependant, Terre & Humanisme est déterminée à explorer 
cette possibilité et à contribuer activement à la lutte contre 
la précarité alimentaire, en mettant en avant les valeurs de 
solidarité et d’agroécologie qui lui sont chères. 
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LES OBJECTIFS D’IMPACT ET LES DISPOSITIFS
DE SUIVI-ÉVALUATION

À COURT TERME, NOUS VISONS À :
Accroître et réintégrer la biodiversité sur la ferme en créant 
des habitats favorables à la faune et à la flore locales.

Restructurer et fertiliser les sols de manière organique 
pour une meilleure rétention et gestion de l’eau, favoriser 
la résilience de l’écosystème à long terme.

Produire des denrées alimentaires biologiques de haute 
qualité pour répondre aux besoins de sécurité alimentaire 
de la population locale.

Favoriser l’emploi local en soutenant l’installation d’agriculteurs 
sur la ferme et en encourageant les pratiques agricoles durables.

Créer des références documentées sur l’agriculture en collectif
et la diversification agroécologique et solidaire.

À MOYEN ET LONG TERME, 
NOUS CHERCHONS À :

Contribuer à la préservation et à l’augmentation 
de la biodiversité sur le territoire en partageant 
les connaissances et les pratiques agroécologiques.

Promouvoir la transition vers des systèmes agricoles 
durables en inspirant d’autres agriculteurs à adopter 
des pratiques respectueuses de l’environnement.

Renforcer les liens sociaux et économiques au sein de 
la communauté en favorisant la coopération entre les 
agriculteurs, les organisations locales et les collectivités.

NOUS PRÉVOYONS ÉGALEMENT DES 
INDICATEURS QUALITATIFS, TELS QUE :

Le nombre d’actions de sensibilisation organisées
et le nombre de personnes touchées.

Les témoignages et retours d’expérience des agriculteurs 
installés sur la ferme.

L’impact perçu sur la biodiversité par les citoyens 
du territoire.

Pour mettre en œuvre et suivre ces indicateurs, nous envisageons une collaboration avec des experts 
indépendants ou des organismes spécialisés dans l’évaluation environnementale et sociale.

Cela permettra d’obtenir un regard impartial sur nos résultats, de garantir la crédibilité de nos données
et de fournir des recommandations pour améliorer notre impact.

POUR ÉVALUER L’IMPACT DE NOTRE PROJET, NOUS 
AVONS IDENTIFIÉ DES INDICATEURS QUANTITATIFS, 
TELS QUE :

●Le nombre d’espèces végétales et animales identifiées sur la ferme.

●La surface de terre dédiée à la biodiversité et à la conservation.

●Le volume de denrées alimentaires biologiques produites.

●Le nombre d’heures de formation dispensées.

●Taux de matière organique dans le sol 

●Volume de légumes produits par unité de surface

●Volume de légumes produits par unité de temps de travail

●Volume d’eau utilisé par unité de surface 

●Nombre de bénéficiaires de la production

●Le rendement énergétique de la ferme
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LES PREMIÈRES ÉTAPES/ ACTIONS DU PROJET
Ces actions ne sont pas classées par ordre chronologique, et certaines se dérouleront en parallèle.

COMMUNICATION : 
Faire connaître la nouvelle ferme agroécologique de la Noria, 
sa raison d’être, ses ambitions, ses besoins pour susciter 
l’implication des acteurs locaux, des habitants et du milieu 
agricole dans le projet. Ceci passe par des éléments de langage 
communs, des visuels communs, des outils et canaux adaptés.

MESURE DE L’IMPACT :
Développer des indicateurs de suivi et d’évaluation pour mesurer 
l’impact du projet sur la biodiversité, la sécurité alimentaire 
et l’équité sociale.

FORMATION MONDE AGRICOLE :
Organiser et concevoir, conjointement avec les acteurs agricoles 
du territoire, des modules de formation spécifique à destination 
des professionnels du monde agricole.

SENSIBILISATION ET ÉDUCATION : 
Organiser des événements, des formations, des ateliers et des visites 
guidées pour sensibiliser la population locale à l’importance 
de la préservation de la biodiversité et de l’agriculture durable. 
Impliquer les écoles et les organisations communautaires dans 
des programmes éducatifs sur l’agroécologie et la sécurité 
alimentaire.

CRÉATION DES STRUCTURES JURIDIQUES 
ADAPTÉES À LA RÉUSSITE DU PROJET : 
En lien avec l’Association Départementale pour le Développement 
de l’Emploi Agricole et Rural (ADDEAR) du Gard, réfléchir 
à la meilleure forme juridique pour accueillir un collectif 
d’agriculteurs sur la ferme. Dans un second temps, établir une 
Société Coopérative d’Intérêt Collectif (SCIC) en collaboration 
avec les collectivités locales, les organisations paysannes, 
l’association et le collectif d’agriculteurs, afin de favoriser la 
gouvernance partagée, l’implication des parties prenantes et 
la recherche de solutions innovantes pour garantir la sécurité 
alimentaire du territoire tout en préservant la biodiversité.

MISE EN OEUVRE DU PLAN DE TRANSFORMATION
DE LA FERME :
Mettre en place des méthodes agricoles respectueuses 
de l’environnement, telles que l’agroforesterie, la gestion 
des couverts végétaux, la rotation des cultures, le compostage, 
l’utilisation de la Lifofer... Favoriser la biodiversité en créant 
des habitats pour la faune sauvage et en encourageant 
la pollinisation.

ÉLABORATION DE PARTENARIATS 
ET DE COLLABORATIONS :
Établir des partenariats avec des acteurs clés, tels que les 
agriculteurs locaux, les instituts de recherche et les organisations 
paysannes, pour renforcer notre impact et partager 
les connaissances.

RECHERCHE DE PARTENAIRES FINANCIERS:
Identifier les sources de financement potentielles (financement 
participatif, subventions publiques, fonds privés et mécénat, 
prêts) et préparer des propositions solides pour obtenir 
les ressources nécessaires à la mise en œuvre du projet.
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CALENDRIER DU PROJET
Début du projet en janvier 2023, avec une durée prévue de 3 ans. 
Cependant, il est important de noter que ce calendrier pourra être ajusté en fonction des spécificités du projet, 
des contraintes saisonnières et des ressources disponibles.

LE PROJET DÉMARRE AVEC PLUSIEURS OBJECTIFS CLÉS :

LE PROJET ACHÈVE SON PREMIER CYCLE AVEC LES ACTIVITÉS FINALES :

Un diagnostic approfondi de la ferme Noria, englobant une évaluation des sols, 
de la biodiversité, de l’eau et des écosystèmes.

La conception du projet, y compris la mise en place d’un plan détaillé pour la transition 
vers une agriculture agroécologique et régénératrice.

L’élaboration d’une stratégie de communication et la recherche active de financements.

L’acquisition de petit équipement agricole et le recrutement de deux employés 
pour assurer la production locale en attendant la formation du collectif de paysans.

Le lancement des premières expérimentations dans une approche de recherche-action 
participative, couvrant des domaines tels que l’amélioration des sols, la plantation 
d’arbres, la création de haies et de mares, ainsi que la conception d’indicateurs 
pour l’évaluation des impacts.

LE PROJET AVANCE AVEC LES ÉTAPES SUIVANTES :

Le renforcement des partenariats et des collaborations avec des institutions de recherche, 
des établissements d’enseignement, des associations paysannes et des acteurs locaux. 
Ceci comprend la planification des projets de Recherche-action annuels, ainsi que l’élaboration 
d’un programme de formation et d’atelier à destination des agriculteurs installés ou candidats 
à l’installation.

La continuation de la mise en place des haies autour des parcelles agricoles, l’installation 
d’habitats agroécologiques tels que des ruches, des mares et des nichoirs. 

La création d’une plateforme de compostage à l’échelle du village pour valoriser 
les déchets organiques.

L’organisation d’événements et de visites pour sensibiliser le public.

L’établissement d’un collectif de maraîchers pour cultiver diverses cultures maraîchères et 
fruitières conformes à l’agroécologie, favorisant ainsi une production alimentaire durable.
La collecte de données et la poursuite de l’étude d’impact en utilisant les indicateurs établis 
au cours de la première année.

L’animation des partenariats et des collaborations,  avec des institutions de recherche, des établissements 
d’enseignement, des associations paysannes et des acteurs locaux, permettant  la planification annuelle  
des projets de recherche-action annuels et des modules de formations. 

Les travaux d’aménagement des bâtiments, comprenant une salle de formation, 
un bureau, et une zone d’accueil.

L’organisation d’événements et de visites pour sensibiliser le public.

La création d’une structure juridique (SCIC) favorisant une gouvernance collective 
à l’échelle du territoire.

L’analyse des données et l’identification des impacts du projet sur la biodiversité, l’agroécologie 
et la durabilité alimentaire, avec une synthèse de ces résultats dans un rapport final.

2023

2024

2025
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BUDGET DU PROJET

5%
dédié à la conception du projet, y compris l’étude 
préalable, ainsi qu’aux honoraires juridiques 
nécessaires à l’établissement des  structures 
juridiques adéquates (SCIC, Collectif paysans).

5%
réservé au suivi-évaluation, à la 

capitalisation des données, et à la 
diffusion des résultats, assurant ainsi la 
transparence et le partage des acquis de 

ce projet avec un large public.

5%
affecté aux programmes de formation et 

au partage des connaissances, contribuant 
ainsi à la sensibilisation et la montée en 

compétences des  élus et des professionnels 
du secteur agricole en vue de renforcer la 

résilience du système alimentaire territorial. 

15%
consacré au programme de 

recherche-action, pour  permettre 
d’approfondir nos connaissances 

et de développer des pratiques 
agroécologiques innovantes.

20% 
investi dans l’amélioration des sols 

et la restauration de la biodiversité, 
pour préserver et régénérer 

l’environnement naturel. 

25% 
alloué aux équipements, aux 
infrastructures, et à la rénovation 
des bâtiments, ce qui permettra 
de créer les conditions nécessaires 
pour mener à bien l’ensemble 
des activités.

25%
consacré à la coordination du projet 
et à l’animation des partenariats, 
garantissant ainsi une gestion efficace 
et une collaboration optimale avec nos 
partenaires.

Une première estimation du projet indique un besoin de financement total de 600 000 €
sur une période de trois ans (200K€ par an), avec une répartition budgétaire comme suit :



Caroline PIERRET
Responsable Mécénat et Partenariats 

caroline@terre-humanisme.org
04 75 36 63 66

Retrouvez toute notre actualité en vous abonnant à la newsletter :
https://terre-humanisme.org/


